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Par Théodore MONOD 

Mon ami René Catala auquel on doit tant de captures et d’observations 

intéressantes dans les eaux de Nouméa (Nouvelle-Calédonie) ^ m’a adressé 

deux exemplaires d’une Crevette récoltée par Mr La Barre dans l’îlot  de 

Sayawa, voisin d’Ouvea, Iles Loyalty : les spécimens ont été pris dans une mare 

d’eau saumâtre dont le niveau est apparemment un peu au-dessus de celui de 

la mer et où il  tombe des feuilles de palétuvier qui y pourrissent. 

Il  s’agissait de deux mâles du Ligur weae (Borradaile), espèce peu commune 

dans les collections mais à vaste distribution à travers l’espace indo-pacifique 

L’espèce a été décrite par Borradaile en 1900 sous le nom de Parhippolyte 

uveae (p. 414, pl. XXXVIII/11  a-g), Parhippolyte étant un genre nouveau 

(p. 414) placé dans une famille « Latreutidae ». 

La fig. 11 a donne une excellente idée de l’aspect « gonflé », fortement convexe 

latéralement, de la carapace. L’auteur, qui a eu 10 spécimens (tous femelles ?) 

d’Uvea, Iles Loyalty, figure les P 3-5 sans articles multi-artioulés et ne mentionne 

rien dans le texte à ce sujet ; l’angle étiré en épine du 6® somite abdominal est 

signalé, mais pas celui du 5® somite ; il  y aurait 4 paires d’épines dorsales sur le 

telson. 

Stanley Kemp en 1914 (p. 83 et 122) met Parhippolyte et Ligur en synonymie 

et crée le binom Ligur uoeae (Borradaile) Kemp. 

En 1917, Borradaile (p. 401), citant des spécimens d’Aldabra, signale la 

multi-articulation du mérus P 2 et du propode P 3-5. 

Gordon (1936), qui semble n’avoir vu que des femelles d’Uveae (co-types), 

d’Aldabra, des Fiji (Vatulele, Vanua Vatu, Vanau Levu) « in land-locked pools 

of sait water », fournit la première des données précises sur les péréiopodes : 

P 2 a la partie distale de l’ischium, le carpe et le mérus subdivisés, P 3 le carpe 

et le propode, P 4-5 le propode ; cette segmentation des propodes P 3-5 serait 

(p. 102) « unique among the Caridea ». 

Holthuis en 1947 signale l’espèce d’Halmahera, Moluques (six spécimens, 

45-51 mm) et en 1963 fournit quelques notes sur la coloration (rose-rouge) et une 

liste de localités connues (p. 272). 

1. Les deux couples de Periclimenes récoltés sur Ilexahranchus, homochromes sur leur support, 

que je pensais pouvoir être le P. rex ou du moins une espèce très proche ont été soumis au Dr A. J. 

Bruce : il s’agissait, comme pour un troisième couple déposé par R. Cat.ala à l’Australian Muséum 

(P. 13705), de P. imperator Bruce 1967 [Zool. Verhandl. lUiksmus. Nat. llist. Leiden, No. 67, 31 mai 

1967, PP 53-62, fig. 23-25). 

2. Les deux sjiécimeus ont été déposés dans les collections du Muséum. 
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L’examen des deux spécimens de Sayawa (Mr La Barre colL, Aquarium de 

Nouméa n° 4109) ne laisse bien entendu aucun doute sur leur identité spécifique. 

Quelques points de morphologie méritent, toutefois, d’être signalés : 

1. Taille. Les 2 ^ mesurent 72 (ex. n° 1 à rostre incomplet) et 73 mm (ex. n® 2). 

2 + 1 
2. Rostre. No 2 :--— ; Gordon (1930, p. 103) donnait comme formule 

moyenne : 

3. Scaphocérite. Terminé par une petite épine (fig. 1). 

4. Angle postéro-latéral des 5® et 6® somites abdominaux. Ces deux angles 
(fig. 5) sont bien « acutely spinose » (Gordon, 1936, p. 105) ; Borradaile (1900, 
p. 414) ne signale cette épine que pour le 6® somite. 

Fig. 1. — Ligiir  Ui^eae, tS, partie antérieure de la carapace. 

5. Telson. Outre les 3 paires d’épines terminales et l’apex spiniforrne, il y a, 

sur mes 2 spécimens, 2 paires d’épines dorsales ; Borradaile (1900, p. 414) 

signale, dorsalement « four pairs of spines »). 

6. Formule branchiale. Comme l’a souligné Gordon (1936, p. 105), elO est 

bien celle donnée par Senna (1902, p. 321, fig. 6) pour L. ensiferus : avec 12 bran¬ 

chies et 7 épipodites, L. uveae a, jusque dans le détail de leur répartition, la même 

formule que le genre Pandalus, placé cependant dans une autre famille quo les 

llippolytidae, les Pandalidae. 

7. Pléopodes. Les PI 1-2 ^ ne semblent pas avoir été décrits ou figurés pour 

L. uveae ; la fig. 7 montre la forme de l’endopode non échancré apicalement 

comme chez L. ensiferus (Riggio, 1905, fig. 4) de PI 1, qui porte des rétinacles 

apicaux et la fig. 8 celle de Vappendix masculina et de Vappendix interna, très 

semblable à celui de L. ensiferus (Riggio, 1905, fig. 3), avec à l’ajiex un groupe 

serré d’aiguillons barbelés rigides. 

V.) 
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Fig. 6. — Ligur uveae, — Propode P 5 droit (ex. n.® 1). 

8. Péréiopodes. Borradaile, qui n’avait noté en 1900, ni la segmentation 

du mérus P 2, ni celle du propode P 3-5 en 1900, signale en 1917 (p. 401) la seg¬ 

mentation de ces articles ; la figure de 1900 (pl. XXXVIII,  fig. 11 a, reproduite 

par Holthuis, 1955, fig. 66 b) montre simplement une segmentation du mérus 

et du carpe P 2, les P 3-5 représentés tout à fait normaux. Gordon (1936) signale 

la multi- rticulation, pour P 2, du carpe, du mérus et de la partie distale de 
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Fig. 7-8. — Ligur weae, — 7, extrémité, avec ses rétinacles, de l’endopode PI. 1 ; 8, appendix mas- 

culina et appendix interna. 

l’ischium (p. 104) et du propode pour P 3-5, avec 21-25 articles pour le propode 

P 5 (p. 105). 

Sur les deux spécimens de Sayawa je trouve, pour P 2 ; 

N» 1 N» 2 

G Dr G Dr 

ischium 3 3 1 4 42 

mérus 9 9 15 16 

carpe 25 26 32 32 

Pour le propode P 3 gauche (n° 2) : 19, pour le propode P 4 droit (n° 2) : 17. 

Pour le propode P 5 gauche (n° 1) ; 30 articles (avec une grande soie sur 5, 9, 15), 

pour le P 5 gauche (n“ 2) : 31. 

1. 2 petits articles distaux. 

2. 3 petits artices distaux. 
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On sait que le genre Ligur compte actuellement deux espèces, L. ensiferus 

(Risso, 1816) et L. weae. 

J’ai examiné au Muséum un spécimen de L. ensiferus, de Nice Le rostre 

est de formule 
1 + 3 

5 
Au P 2, l’ischium compte 7 articles (6 petits articles dis¬ 

taux), le mérus 30, le carpe 46, donc cet appendice est très comparable à celui 

de L. uveae. Mais chez L. ensiferus les P 3-5 sont tout à fait normaux, sans aucun 

article segmenté. Bien des détails sont comparables ou identiques chez les 

2 espèces, par exemple les pléopodes mais la différence dans les péréiopodes 

est très importante (P 3-5 à propode segmenté dans L. weae, simple dans L. 

ensiferus). 

Cette différence est-elle ou non de valeur générique, ou, au moins, suh-géné- 

rique ? Je n’ai pas l’intention d’en décider ici et préfère, pour le moment, suivre 

l’opinion des divers auteurs (Borradaii.e, Kemp, Gordon, IIoi.thuis) qui ont 

tenu les deux espèces pour congénériques. Au cas où la multi-articulation du 

propode P 3-5, unique chez les Crevettes comme le rappelait Gordon (1936), 

se verrait attribuer une valeur supra-spécifique, le taxon Parhippolyte Borra- 

daile, 1900 reste, évidemment, disponible. 

Peu après d’ailleurs, Calman (1939, p. 210), après avoir signalé la présence 

de Ligur edwardsii dans la région des Maldives, suggérait que Ligur weae 

pourrait bien être génériquement distinct de L. edwardsii ; L. uveae redeviendrait 

dans ce cas Parhippolyte weae Borradaile. Je n’ai pas cru pouvoir aller encore 

jusque là, mais quand de plus nombreux spécimens des deux espèces, ensiferus 

(= edwardsii) et uveae seront connus, l’éventualité d’une séparation des deux 

genres n’est nullement à écarter. 
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